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Abrege 

Le present article rapporte l' administration, a des participants 
normaux, d'un protocole destine a l'evaluation des habiletes de 
comprehension discursive d'individus cerebroieses, Le protocole est 
constitue de quatre textes narratifs. L' experience vise a evaluer les 
effets du vieillissement normal sur la capacite des participants 
normaux a etablir une representation globale coherente des textes par 
la production d'une inference de liaison de haut niveau. La presente 
etude a egalement pour objectif de verifier si la comprehension des 
textes est influencee par le niveau de complexite de l'inference de 
liaison a produire. De plus, l'experience €value le caractere 
equivalent de trois des quatre textes narratifs quant aux processus de 
comprehension qu'ils impliquent. Les resultats indiquent qu'il 
semble exister des differences entre les habiletes des participants 
jeunes et ages a etablir une representation globale coherente des 
textes. Les resultats ne permettent pas de detenniner si le niveau de 
complexite de !'inference a produire influence la comprehension des 
textes. Enfin, les processus invoques pour la comprehension des trois 
textes narratifs compares ne semblent pas equivalents. 

Abstract 

This article reports on the administration, to normal subjects, of a 
procedure designed to evaluate the speech comprehension abilities 
of individuals with brain damage. The procedure consists of four 
narrative texts. The goal of the experiment is to evaluate the effects 

of normal aging on the ability of normal subjects to create a 
coherent, global representation of the texts by producing a high­
level link inference. The study also aims to verify whether 
comprehension of the texts is influenced by the degree of complexity 
of the link inference to be produced. In addition, the experiment 
evaluates the similar nature of three of the four narrative texts with 
respect to the comprehension processes they invoke. The results 
indicate that there seem to be differences in the abilities of young 
and old subjects to create a coherent. global representation of the 
texts. The results do not indicate whether the degree of complexity 
of the inference to be produced has any bearing on the 
comprehension of the texts. Finally, the processes invoked for the 
comprehension of the three narrative texts under comparison do 
not seem to be the same. 

La survenue d'une lesion cerebrale chez l'individu adulte 
est souvent la source de troubles de la communication 
verbale. Dans les cas de lesions de l'Mmisphere gauche, ces 
troubles engendrent ce qu'il est convenu d'appeler une 
aphasie (Lecours & Lhermitte, 1979). Dans les cas de 
lesions a l'hemisphere droit, des troubles de la com­
munication verbale se manifestent sans qu'il y ait d'aphasie 
proprement dite (Joanette, Goulet, & Hannequin, 1990). 
Dans les deux cas, toutefois, les habiletes discursives ont ete 
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Mcrites comme etant atteintes (Brownell & Joanette, 1993; 
Joanette & Brownell, 1990). Cependant, en clinique ortho­
phonique, l' evaluation des troubles de la communication 
verbale des individus cerebroleses est le plus souvent centree 
sur la comprehension orale et ecrite de mots, de phrases 
simples ou de phrases complexes et sur les habiletes 
langagieres de copie, de dictee, de lecture a haute voix, de 
repetition et de denomination (Nespoulous et aI., 1992). 
Jusqu'a present, l'appreciation des habiletes discursives est 
extremement heterogene d'une etude a l'autre ou d'une 
demarche clinique a l'autre. 

Les troubles de la communication consecutifs a une 
lesion cerebrale apparaissent plus frequemment chez des 
adultes vieillissants. Il est donc imperieux de connaitre les 
effets du vieillissement normal sur les habiletes commu­
nicatives afin de pouvoir apprecier les consequences d'une 
lesion cerebrale aupres de participants issus de cette 
popUlation. La plupart des etudes concernant le discours 
chez les personnes agees se sont interessees au rappel de 
textes. Dans le cadre de ces etudes, la difference de 
performance observee entre les participants jeunes et ages 
est attribuee aux capacites de la memoire de travail (par 
exemple, Norman, Kemper, & Kynette, 1992; Stine, 1990; 
Zabrucky & Moore, 1994, 1995). Dans la plupart des cas, les 
performances des participants ages dans le rappel de texte 
sont considerees en termes quantitatifs de nombre d'unites 
rappelees et sont comparees a leur performance dans le 
rappel de listes de mots (Dixon, Hertzog, Friesen, & 
Hultsch, 1993). Or, la comprehension de textes ne se limite 
pas a un probleme de memoire. Elle correspond a la mise en 
oeuvre d'un ensemble de processus cognitifs complexes 
mais definis. Vne modification dans le fonctionnement de 
run ou l' autre de ces processus peut etre a la source de 
differences dans les performances. La verification d'une telle 
hypotbese ne peut se faire que dans le cadre d'un modele 
defini de la comprehension du disc ours. Or, it existe 
plusieurs types de discours dont les caracteristiques peuvent 
constituer des variables qui en influencent le traitement en 
production comme en comprehension. 

Parmi tous les types de discours, c' est le discours narratif 
qui a ete l'objet du plus grand nombre de travaux (Brownell 
& Joanette, 1993). Apres une longue periode pendant 
laquelle l' etude du discours narratif reposait sur une serie de 
concepts theoriques sans reel cadre unitaire (voir Ska & 
Joanette, 1996, pour une revue), les recherches en 
psychologie cognitive des dernieres annees ont mene a 
I' elaboration de modeles stratifies de la comprehension du 
discours. En general, on identifie dans ces modeles trois 
grands niveaux de representation et de traitement des 
informations semantiques, sur la base des propositions 
initiales de van Dijk et Kintsch (1983): le traitement et la 
representation des structures linguistiques, le traitement et la 

representation des informations semantiques isolees au 
niveau propositionnel et entin l'etablissement de reseaux 
semantiques en memoire a long terme. Le processus de 
comprehension d'un texte necessite egalement 
l'etablissement d'une coherence entre les diverses 
informations semantiques vehiculees par ce texte. Ainsi, un 
lecteur ou un auditeur doit completer les informations 
explicitement et implicitement mentionnees dans le texte par 
des elements qu'il tire des connaissances sur le monde qu'il 
a deja encodees dans sa memo ire a long terme. Ces elements 
correspondent a des inferences. Parmi tous les types 
d'inferences, l'inference de liaison s'avere etre primordiale a 
l'integration propositionnelle et a la comprehension du 
discours. L'inference de liaison a pour but d'assurer la 
coherence de la representation mentale construite a partir du 
texte en comblant les vides qui subsistent entre des enonces 
explicites (Denhiere & Baudet, 1992). Les inferences de 
liaison peuvent etre produites a divers niveaux dans le 
processus de comprehension d'un texte, que ce soit pour 
relier deux propositions de base entre eUes ou pour etablir le 
lien entre les idees principales du discours pour en faire un 
tout coherent. Le processus de comprehension d'un texte 
mene en fait a la construction d'une representation mentale 
de la signification globale du discours lu ou entendu. 

De tels modeles cognitifs peuvent etre utilises pour mettre 
au point des protocoles d'evaluation des habitetes 
discursives specifiquement touchees chez des patients 
atteints de lesions cerebrales. Ces protocoles pourraient 
s' averer utiles en clinique orthophonique. A cet effet, 
Frederiksen et Stemmer (1993) ont elabore trois textes 
narratifs qui necessitent, pour leur comprehension, des 
niveaux particuliers de representation et de traitement des 
informations semantiques (le Airplane text, le Lottery text et 
le Moon Colony text). L'analyse du processus de 
comprehension de ces textes se base sur le modele stratifie 
de la comprehension du discours de Frederiksen (1986) et 
Frederiksen, Bracewell, Breuleux et Renaud (1990). Ce 
mode le utilise le s trois ni veaux de traitement et de 
representation des informations semantiques, conformement 
aux propositions de van Dijk et Kintsch (1983) mentionnees 
precedemment. Les textes sont conC$us pour etre administres 
a des participants cerebroleses selon la methode de rappel de 
texte: le participant est invite a rappeler ce qu'il a compris a 
la suite de la lecture du texte par l' experimentateur. Le 
Airplane text et le Lottery text requierent, de la part du 
participant, la production d'une inference de liaison a un 
ni veau eleve du processus de comprehension. Cette 
inference doit etre produite entre l'avant-deruier et le dernier 
paragraphe et permet de reorganiser la representation que le 
participant s'etait faite de la premiere partie du texte pour 
integrer les informations nouvelles apportees par la 
deuxieme partie. Dans le cas ou cette inference ne serait pas 
produite, les deux textes peuvent donner l'impression qu'ils 
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contiennent une discontinuite de recit. Le troisieme texte de 
Frederiksen et Stemmer (1993), le Moon Colony text, 
contient, a l'instar des deux autres, deux parties distinctes 
qui doivent etre reliees entre eUes par la production d'une 
inference de liaison. Cependant, le type d'inference de 
liaison implique differe de celui necessite par les deux autres 
textes. Pour le Moon Colony text, ),inference, qui doit etre 
produite entre le deuxieme et le troisieme paragraphe, 
permet de creer une analogie entre les deux parties du texte. 
Etant donne qu' elle ne necessite pas de reorganisation de la 
representation mentale de la premiere partie du texte, 
I'inference de liaison exigee pour la comprehension du 
Moon Colony text peut etre consideree comme etant plus 
simple que celles exigees par les deux autres textes. En 
consequence, Frederiksen et Stemmer (1993) suggerent 
d'utiliser ce demier texte comme texte contr6le. 

Tel que mentionne precedemment, les textes de 
Frederiksen et Stemmer (1993) sont con~us pour etre 
administres a des participants cerebroteses afin d'evaluer 
leurs habiletes de comprehension discursive. Par exemple, si 
un participant cerebrolese ne parvient pas a produire le type 
d'inference mentionne ci-haut, il serait alors permis de 
considerer le fait que la h~sion cerebrale dont il est porteur a 
perturbe sa capacite a etablir la coherence globale d'un texte. 
Cependant, avant d'avancer une telle hypothese, il est 
fondamental de pouvoir distinguer les habiletes discursives 
possiblement atteintes chez les cerebroleses de ceUes que 
I'on retrouve ree]lement chez un participant normal. En 
effet, il est possible que les participants normaux ne soient 
pas tous capables de produire l'inference de liaison attendue 
dans tous les cas. De plus, il est important de prendre en 
consideration le vieillissement normal car les modifications 
des fonctions cognitives qui y sont liees ont des reper­
cussions sur la comprehension du discours (Obler, Au, 
Kugler, Melvod, Tocco, & Albert, 1994; Ska, Montellier, & 
Nespoulous, 1991). Ainsi, les effets du vieiIlissement sur les 
habiletes discursives chez l'adulte normal peuvent etre 
confondues avec les troubles engendres par une lesion 
cerebrale. 

Par ailleurs. run des objectifs de Frederiksen et Stemmer 
(1993) est de decrire, chez des participants cerebroleses, des 
aspects du fonctionnement discursif qui sont mis en evidence 
de fa~on equivalente par le Airplane text et le Lottery text. 
Pour ce faire, ils comparent les resultats obtenus par chaque 
participant pour ces deux textes narratifs. Cet objectif 
suppose donc que les deux textes impliquent des meca­
nismes equivalents de traitement de l'information 
semantique. Toutefois, avant meme de pouvoir utiliser ces 
textes aupres de populations cerebrolesees, il faut s'assurer 
de leur caractere equivalent en fonction des operations 
cognitives qu'ils mettent en oeuvre chez des participants 
normaux. 

Dans cette perspective, les objectifs vises par la presente 
etude sont: 

1. De comparer les performances de participants normaux 
jeunes et ages quant a leur capacite a produire l'inference de 
liaison qui reorganise la representation de la premiere partie 
du texte pour integrer les informations apportees par la 
deuxieme partie pour les textes narratifs suivants: le 
Airplane text, le Lottery text et un texte inedit, le Television 
text, dans une tache de rappe1 de ces textes. 

2. De comparer les performances des participants 
normaux d'une part au Airplane text, au Lottery text et au 
Television text et d'autre part au texte de contr61e (Moon 
Colony text). Ainsi, il sera possible d' observer si le type 
d'inference de liaison plus complexe que les premiers textes 
requierent influence l'habilete des participants a etablir une 
representation globale coherente de ces textes. 

3. De realiser une etude preliminaire visant a evaluer le 
caractere equivalent du Airplane text, du Lottery text et du 
Television text en effectuant une comparaison intra-groupe 
des resultats obtenus par chaque groupe de participants pour 
ces trois textes narratifs. 

Methodologie 

PartiCipants 

Deux groupes de 14 participants de langue maternelle 
fran~aise, egalement repartis entre 7 hommes et 7 femmes 
ont ete formes aux fins de I' etude. Tous les participants sont 
droitiers, chacun ayant obtenu 80% ou plus au test de 
lateralite manuelle d'Edinburgh (Oldfield, 1971). lIs sont 
sans histoire de troubles neurologiques. Les participants 
proviennent d' un milieu socio-economique semblable 
(classe moyenne) et ont tous le fran~ais comme langue 
d'usage. Le Tableau 1 resume les caracteristiques d'age et de 
scolarite de chacun des groupes. Les participants plus ages 
ont en moyenne, une annee de scolarite en moins. 

N Age Scolarite 

Groupe M SD min max M SD min max 

Jeunes 14 38,2 4,9 30 45 13,5 1,9 11 17 

Ages 14 67,0 4,3 61 75 12,0 2,3 9 18 
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Cependant, il faut considerer que la scolarite obligatoire 
n'existait pas pour cette cohorte. Etant donne la difficulte 
que presente l'interpretation de cet indice, les participants 
ont ete paires en considerant plutot leur activite profes­
sionnelle. Ainsi chacun des deux groupes comprend des 
professionnels dans le domaine technique et dans le domaine 
clerical, des agents d'assurances, des professionnels des 
soins infirmiers et une mere au foyer. Aucun des participants 
n'avaient d'evidence de deficits auditifs selon le depistage 
effectue par l' experimentatrice formee en audiologie. 

Tache 

La tache experimentale est constituee de quatre textes 
narratifs. Trois de ces quatre textes ont ete con~us pour les 
fins de l'experience de Frederiksen et Stemmer (1993), a 
savoir le Airplane text, le Lottery text et le Moon Colony 
text. Pour les besoins de la presente etude, ces textes ont ete 
utilises dans leur version fran~aise et un quatrieme texte 
narratif inedit intitule La Television a ete ajoute. Ce demier 
texte se veut equivalent aux textes de L'Avion et de La 
Loterie quant aux mecanismes de traitement de l'information 
semantique qu'il exige pour sa comprehension. 11 a ete con~u 
par les auteurs des trois autres textes selon les memes 
principes. Son integration au protocole experimental de la 
presente etude a pour but de le soumeltre aux memes 
verifications que les textes de L'Avion et de La Loterie, etant 
donne qu'it se veut equivalent aces demiers. Chacun de ces 
trois textes respecte un meme cadre conceptuel. Chaque 
texte met en scene deux evenements presentes comme 
distincts. Ces deux evenements doivent etre concilies par le 
lecteur pour ne constituer qu'un seul et me me episode 
narratif. La Colonisation de la Lune est utilise en tant que 
texte controle puisque la comprehension de ce texte ne 
requiert pas de reinterpretation de la representation mentale 
de la premiere partie pour integrer les informations apportees 
par la deuxieme partie. 

Dans leur version en anglais et dans leur adaptation en 
fran~ais, les quatre textes ont ete con~us afin d'etre 
linguistiquement comparables. Pour les textes fran~ais, le 
nombre moyen de mots est de 227 (minimum: 203; 
maximum: 251); le nombre de paragraphes varie de 5 a 7; le 
nombre moyen de phrases est de 19 (minimum: 15; maxi­
mum: 22); le nombre moyen de phrases par paragraphe est 
de 3. Le nombre moyen de mots differents par texte est de 
93 (minimum: 83; maximum: 107). Le vocabulaire utilise 
fait reference dans tous les cas a des situations concretes et 
les mots a caractere scientifique ont ete evites dans la mesure 
du possible. La syntaxe correspond a des formulations cou­
rantes correspondant au style narratif. 

Les textes sont administres aux participants selon la 
methode de rappel de texte. Chaque texte est tout d'abord lu 

paragraphe par paragraphe. L' experimentateur lit les textes 
de fa~on naturelle et sans trop d'appui, de fa~on a ne pas 
donner d'indices supplementaires pouvant aider a la 
comprehension des textes. La consigne donnee au participant 
est alors: «le commence par vous lire le texte paragraphe par 
paragraphe. Apn!s chaque paragraphe, j'aimerais que vous 
me racontiez, dans vos propres mots, ce que vous avez 
compris de ce qui vient de se passer dans le paragraphe». 
Puis, le texte est Iu dans son ensemble avec la consigne 
suivante: «Maintenant, je reUs le texte au complet et ensuite 
j' aimerais que vous me racontiez, dans vos propres mots, ce 
que vous avez compris de l'ensemble de ce texte-la». Il est a 
noter que I' experimentateur insiste sur l' expression «dans 
vos propres mots» dans le but d'eviter d'induire chez le 
participant la tentation de retenir le texte mot a mot, ce qui 
nuirait au processus de comprehension du texte. Tel que 
mentionne precedemment, le participant doit produire une 
inference de liaison afin d'eviter une situation de dis­
continuite dans le texte. Afin de verifier si le participant a 
bien produit l'inference attendue, chaque texte est suivi de 
trois questions formelles (voir Annexe 1 pour les textes, les 
questions et les inferences attendues). Dans leur formulation, 
ces questions evitent de mettre les participants sur la piste de 
!'inference qui fait l'objet de l'evaluation. Pour deux textes 
(L'Avion et La Colonisation de la Lune), la troisieme 
question est plus imprecise (que pensez-vous de ce texte?) 
car les questions faisant allusion plus directement au contenu 
du texte auraient biaise la reponse du participant. 

La memoire et I' attention jouent un grand role dans les 
processus qui sous-tendent la comprehension du discours. 
Etant donne que le vieillissement est susceptible d'engendrer 
des pertes mnesiques et attentionnelles (Ska et al., 1991), des 
tests neuropsychologiques sont integres au protocole 
experimental afin de verifier si les deux groupes de 
participants sont comparables quant a ces deux aspects. 

Epreuves evaluant les habiletes mnesiques 

Les epreuves utilisees pour I' evaluation des habiletes 
mnesiques sont: (a) deux histoires logiques tirees de 
I'Echelle clinique de memoire de Weschler (1969), (b) une 
tache d'empan de mots tiree de la Batterie d'evaluation de la 
memoire Cote-des-Neiges (Belleville et al., 1992), et (c) la 
figure complexe de Rey d' apres le Denman Neuropsy­
chology Memory Scale (Denman, 1984). La figure complexe 
de Rey est administree en trois etapes: une copie, une rappel 
immediat et un rappel differe de 15 minutes. 

Epreuve evaluant les habiletes attentionnelles 

L' epreuve utili see est le test de Stroop, lequel mesure 
l'attention selective (Spreen & Strauss, 1991). 
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Epreuve non-verbale 

Le grand nombre de taches verbales incluses dans le 
protocole est susceptible d'induire de la fatigue chez les 
participants. L'ajout du test des Cloches (Gauthier, Dehaut, 
& Joanette, 1989), lequel impJique une tache non-verbale 
assez facile a realiser pour un individu normal, permet de 
donner un repit aux participants. Les resultats de ce test ne 
sont pas pris en consideration pour l'analyse des perfor­
mances des participants. 

Oeroulement de I'experlence 

Les participants sont rencontres individuellement lors 
d'une seance d'une dunee approximative d'une heure trente. 
Chaque seance individuelle est enregistree sur magneto­
phone en vue d'une analyse ulterieure. 

Pour eviter le phenomene d'interference entre les quatre 
textes experimentaux, ceux-ci sont separes run de l'autre 
par deux ou trois des tests neuropsychologiques mentionnes 
ci-haut. L' ordre dans lequel les tests sont presentes dans le 
protocole est determine de maniere a ce que chaque test 
impliquant une tache de rappel de texte (incluant l'epreuve 
des histoires logiques) soit suivi d'un ou deux tests com­
portant une tache de nature differente (voir annexe 2). Une 
pause est respectee en milieu de seance pour relacher la 
demande cognitive du participant. 

Analyse des resultats 

Les donnees retenues pour l' analyse concernent la 
production par les participants de l'inference de liaison qui 
correspond a la construction du cadre conceptuel du texte. 
La performance de chaque participant est analysee de fa90n 
independante par deux juges. Les resultats de cette double 
analyse sont en suite compares et une discussion a lieu pour 
chaque cas ou une divergence apparait, dans le but de creer 
l'unanimite entre les deux juges. Les juges se concentrent, 
pour I' analyse, sur le resume des textes dans leur ensemble 
et sur les reponses aux questions formelles fournies par 
chaque participant. La performance des participants est 
evaluee en termes de reus site dans la production de I' infe­
rence de liaison attendue pour chaque texte. La grille 
d'analyse comporte quatre types de reponse possibles. Le 
premier type de reponse, «Inference attendue sans 
contradiction», indique que le participant a reussi a produire 
l'inference attendue et que ses explications s'averaient 
coherentes. Le second type de reponse, «Inference attendue 
avec contradiction», implique que le participant, meme s'il a 
reussi a faire la bonne inference, s' est contredit a un moment 
ou l'autre dans ses explications. Une contradiction denote 
une instabilite de l'inference faite par le participant et une 
certaine difficulte dans la comprehension du texte. Le 

troisieme type de reponse, «Aucune inference produite», 
indique que le participant a ete incapable de faire le lien 
entre la premiere et la deuxieme partie du texte par la 
production d'une inference de liaison. Enfin, si le participant 
a produit une inference differente de celle attendue mais qui 
evite un etat de discontinuite discursive de fa90n plausible, 
ce resultat est classe dans la categorie «Autre type 
d' inference». 

Resultats 

Etant donne le nombre reduit de participants ayant 
participe a cette experience ainsi que la repartition des 
donnees dans les diverses categories de reponse, l'analyse 
quantitative des resultats des quatre textes narratifs est faite a 
l' aide de tests de statistiques non parametriques sur des 
donnees regroupees. Ainsi, un test de Fisher ou un test de c2 
a ete applique aux donnees des Tableaux 2,3,4 et 5 afin 
d'etablir une difference entre le nombre de participants par 
groupe qui pro dui sent l'inference de liaison sans contra­
diction avec le nombre de participants qui presentaient l'en­
semble des autres comportements (liaison avec contra­
diction, aucune inference produite et autre type d'inference). 

Les Tableaux 2. 3, 4 et 5 pnSsentent les resultats en 
fonction des differents types de reponse donnes par les parti­
cipants de chaque groupe, pour chacun des textes presentes. 

Tableau 2. Nombre de participants ayantprodult 
chacun des types de reponse en fonction de chaque 
grolJpe de partiCipants. Texte de L'Avion.; 

Type de reponse Jeunes Ages 

Inference attendue 
sans contradiction 13 12 
avec contradiction 0 

Aucune inference produite 1 1 

Autre type d'inference 0 0 

Tableau 3. Nombre de partiCipants ayant produit 
chacun des types de reponse en fonctlon de chaque 
groupe de participants. Texte de La ColonisstJon de la 
Lune. 

Type de reponse Jeunes Ages 

Inference atlendue 
sans contradiction 10 5 
avec contradiction 0 3 

Aucune inference produite 4 6 
Autre d'inference 0 0 
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Type de reponse Jeunes Ages 

Inference attendue 
sans contradiction 12 6 

avec contradiction 1 

Aucune inference produite 0 7 

Autre d'inference 0 

Tebleau.!i •••. No~I) ... d'~r1tcip .. .,t."~~fp,odu'lt 
~n.$'type'de,.pon".Jl~O~".4)It .. " · 
"r~upe$pmticipel1t1.T.xt. d.t..aLr~IPn' . 

Type de reponse Jeunes Ages 

Inference aUendue 

sans contradiction 13 4 

avec contradiction 0 3 

Aucune inference produite 7 

Autre d'inference 0 0 

Les productions des participants jeunes et ages au texte de 
L'Avion (Tableau 2) sont equivalentes (pas de difference 
significative, c2 = .23; df = 1; p > .05). Pour le texte La 
Colonisation de la Lune, le nombre de participants jeunes 
produisant }'inference de liaison est superieur au nombre de 
participants ages mais la difference reste non significative 
(c2 3.58; df = 1; p >.05). Par contre, pour les deux autres 
textes, La Loterie et La Telivision, les differences entre les 
deux groupes sont significatives (c2 = 5.60; df = 1; p < .05 
pour La Loterie et c2 = 12.13; df = 1; p < .001 pour 
La Television). 

Ainsi, pour les trois derniers textes, le nombre de 
participants ages qui ne produisent aucune inference est plus 
eleve que pour le groupe de participants jeunes et ce, plus 
particulierement aux textes de La Loterie et de La 
Telivision. Par ailleurs, 10rsque I' on compare les resultats 
aux differents textes pour chacun des groupes, les 
performances des participants jeunes aux textes de L'Avion, 
de La Loterie et de La Television sont equivalentes. C'est au 
texte de La Colonisation de la Lune que les jeunes 
foumissent leurs moins bons resultats. Les performances des 
participants ages aux textes de La Loterie, de La Television 
et de La Colonisation de la Lune sont tres comparables entre 
elles alors que leurs performances au texte de L'Avion 
semblent nettement superieures. 

Resultats aux epreuves neuropsychologiques 

Un test de Mann-Whitney est effectue sur les resultats de 
chaque test neuropsychologique afin de determiner s'il 
existe une difference significative entre les deux groupes 
(voir resultats au Tableau 6). Les resultats obtenus revelent 
qu'il n'existe aucune difference significative entre le groupe 
de participants jeunes et le groupe de participants ages pour 
les tests d'empan de mots (Belleville et al., 1992) et de la 
figure de Rey (Denman, 1987). Dne difference significative 
a ete denotee entre les performances des deux groupes au 
test des histoires logiques (Weschler, 1969) et au test de 
Stroop (Spreen & Strauss, 1991). Dans les deux cas, les 
resultats des participants jeunes sont meilleurs que ceux des 
participants ages. 

Jeunes Ages 
Test M (SD) M 

Empan de chiffres 4.85 (0.66) 4.57 (0.65) 
Figure de Rey • copie 7.78 (2.58) 8.57 (1.99) 
Figure de Rey • 

rappel immediat 10.14 (3.03) 9.64 (2.20) 
Figure de Rey • 

rappel differs 9.93 (3.12) 9.93 (2.09) 
Histoires logiques 9.64 (1.98) 7.39 (2.61 ) 
Stroop - duree (sec) 
(feuille 3) 23.36 (4.72) 33.33 (5.80) 
Stroop - erreurs 0.79 (1.4) 2.08 (2.78) 

Discussion 

Les objectifs de cette etude etatent (a) de comparer les 
performances de participants normaux jeunes et ages quant it 
leur capacite It produire l'inference de liaison necessaire It 
une representation gJobale coMrente des textes de L'Avion, 
de La Loterie et de La Television, dans une tache de rappel 
de ces textes; (b) de comparer les performances des 
participants normaux d'une part aux textes de L'Avion, de La 
Loterie et de La Television et d'autre part au texte de 
controle (La Colonisation de la Lune) afin d'observer si le 
type d'inference de liaison plus complexe que les premiers 
textes requierent influence l'habilete des participants it 
etablir une representation globale coherente de ces textes et 
(c) de realiser une etude preliminaire visant It evaluer le 
caractere equivalent des textes de L'Avion, de La Loterie et 
de La Television en effectuant une comparaison intra-groupe 
entre les resultats obtenus par chaque groupe de participants 
pour ces trois textes narratifs 
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Les donnees recueillies sur le comportement des 
participants normaux face aux textes de L'Avion, de La 
Loterie et de La Telivision revelent qu'il semble exister des 
differences entre le groupe de participants jeunes et le 
groupe de participants ages au niveau de leur habilete a 
produire l'inference de liaison attendue. En effet, les 
participants norrnaux jeunes n'eprouvent pas de difficuIte a 
produire I'inference attendue pour ces trois textes. Par 
contre, les performances des participants ages varient selon 
les textes: elles sont comparables a celles des participants 
jeunes pour le texte de L'Avion tandis qu'elles leurs sont 
inferieures pour les textes de La Loterie et de La Television. 
Les difficultes que semblent demontrer le groupe de 
participants ages dans la comprehension de ces deux demiers 
textes pourraient provenir, du moins en partie, des 
differences observees entre les habiletes mnesiques et 
attentionnelles des deux groupes pour le test des histoires 
logiques (Weschler, 1969) et pour le test de Stroop (Spreen 
& Strauss, 1991). Ce resultat va dans le sens de l'hypotheses 
des deficits rnnesiques pour expliquer les perfonnances en 
rappel de textes. Cependant, la difference n' apparait pas 
pour le texte de L'Avion, alors qu'il est comparable aux 
autres textes pour les parametres linguistiques teIs que le 
nombre de mots et le nombre de mots par phrases, 
parametres qui influencent la memorisation. Le nombre de 
mots differents dans les textes n'est pas non plus un facteur 
qui pourrait expliquer la difference puisque c'est le texte de 
L'Avion qui en compte le plus (n = 107). D'autres variables 
sont donc a considerer afin d'elucider cette difference. Ainsi, 
il se peut que la technique du cauchemar constitue une 
situation plus farniliere ou encore que ce texte presente un 
caractere plus concret pour les participants que les autres 
textes dont les situations seraient plus extraordinaires. n deja 
ete demontre que la connaissance prealable ou la familiarite 
avec le theme aborde dans un texte peuvent influencer la 
comprehension (Stahl & Jacobson, 1986). Ces hypotheses 
par rapport aux textes utilises demanderaient de recueillir 
d'autres types d'information que celles fournies par la 
presente recherche. 

Vne autre variable consideree etait le niveau de difficulte 
de I'inference de liaison mesuree par une comparaison entre 
les textes. Etant donne que l'inference de liaison attendue 
pour le texte de La Colonisation de la Lune est consideree 
comme plus simple, il etait possible de supposer que les 
performances des participants normaux pour ce texte 
seraient meilleures que pour les trois autres textes 
experimentaux. Cependant, la comparaison des 
performances des participants d'une part aux textes de 
L'Avion, de La Loterie et de La Telivision et d' autre part au 
texte contrOle revele que la performance des participants 
jeunes dirninue h~gerement pour le texte de La Colonisation 
de la Lune. De plus, les resultats obtenus par les participants 
ages au texte de La Colonisation de la Lune ne semblent pas 

differents des resultats qu'ils obtiennent aux textes de La 
Loterie et de La Television. Donc, par rapport au texte La 
Colonisation de la Lune, les deux groupes ne se comportent 
pas de fa~on differente parce que les participants jeunes 
reussissent moins bien la tache demandee et leur 
performance devient ainsi comparable a celle des 
participants ages. Tel qu'observe plus haut, c'est au texte de 
L'Avion que les participants ages reussissent le mieux dans la 
production de l'inference attendue. A la lumic;~re de ces 
constatations, il est difficile de determiner si le type 
d'inference de liaison plus complexe que les textes de 
L'Avion, de La Loterie et de La Television requierent 
influence differemment l'habilete des participants normaux a 
en etablir une representation globale coherente. Il est 
possible de supposer que des facteurs autres que le type 
d'inference de liaison attendue ont contribue a creer des 
comportements de comprehension discursive autres que ceux 
auxquels il etait possible de s'attendre. Des Iors, une analyse 
plus approfondie du processus de comprehension des quatre 
textes utilises dans la presente experience serail necessaire 
afin de detenniner les facteurs qui produisent des differences 
entre I'habilete des participants it comprendre ces textes. 

Les resultats obtenus grace a la presente etude mettent en 
Iumiere le fait que les textes de L'Avion, de La Loterie et de 
La Television ne sont pas tout a fait equivalents, malgre leur 
structure narrative similaire et le type d'inference de liaison 
semblable qu'ils impliquent. En effet, tel que mentionne ci­
haut, les performances des participants ages au texte de 
L'Avion sont superieures a celles qu'ils fournissent aux deux 
autres textes. Ceci permet de supposer que le contenu du 
texte de L'Avion est plus explicite que celui de La Loterie et 
de La Television, rendant ainsi l'inference de liaison plus 
facile a realiser pour le groupe de participants ages. Par 
contre, les resultats montrent que les performances des 
participants jeunes ne sont pas influencees par les 
differences de clarte au niveau du contenu des textes. 

En somme, ces donnees revelent un aspect de la 
problematique de l'evaluation des habiletes discursives a 
l' aide de textes. La complexite de cette entite qu' est le 
discours rend difficile la creation de textes-stimuli visant a 
evaluer un aspect specifique du fonctionnement discursif 
(l'habilete it produire une inference de liaison pour eviter 
une situation de discontinuite de recit, dans le cas de la 
presente experience). La creation de textes equivalents dont 
les resultats seront susceptibles d'etre compares entre eux est 
d' autant plus ardue que certains facteurs peuvent contribuer 
a creer des differences entre les textes (un contenu plus ou 
moins explicite ou plus ou moins familier selon les textes, 
par exemple), influen~ant ainsi la variable a tester. La 
presente etude pennet egalement d'enoncer la possibilite que 
les adultes ages normaux sont plus sensibles que les adultes 
jeunes aux differences de clarte entre le contenu des textes. 
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L'elaboration d'un protocole d'evaluation cIinique des 
habiIetes discursives des participants cerebroleses devrait 
assurement faire I'objet d'une normalisation. Les donnees 
recueillies griice a la presente experience suggerent que cette 
normalisation devrait permettre d'observer les effets du 
vieillissement normal et de la nature des textes sur les 
habiIetes de comprehension discursive. Il semble de plus que 
la normalisation soit necessaire a l'evaluation de 
l' equivalence des textes-stimuli. 

Adresse de correspondance: Bernadette Ska, Centre de 
recherche, Centre hospitalier Cote-des-Neiges, 4565, chemin 
Queen Mary, Montreal (Quebec) H3W lW5. 
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Annexe 1 

L'avion 

Laura sentit l'avion s'elever rapidement. C'etait une magnifique 
journee ensoleillee, un vent leger dispersait la brume qui couvrait la 
ville plus tot en matinee. Le pilote annonifa que I'avion se dirigeait 
vers le nord-ouest pour bifurquer ensuite vers le sud-est de I' Angle­
terre en direction du Groenland. De la, il ne restait que quelques 
heures pour finalement atteindre la destination: New-York. 

Puis un bruil terrifiant ressemblant a une explosion retentit. 
Stupefaite, Laura regarda a travers le hublot. Elle pouvait entendre 
la pluie s' abattre sur la fenetre et voir les arbres plier sous la force 
du vent. L'horreur, le feu semblait s'etre empare de I'engin. Elle 
senli l' avion chuter a une vitesse incroyable. Quelques passagers 
criaient et d' autres avaient ete projetes dans I' aIlee centrale. 

La peur frappant et ignorant ce qui se passait, Laura tenta 
desesperement de se lever. Mais c'etait trop tard. Des parties du toit 
s'etaient effondrees et elle se sentait suffoquer. Soudainement son 
corps baignait dans l'eau glacee. Quelqu'un criait et tentait de la 
tirer des eaux. Laura luttait pour reprendre conscience. Elle savait 
que si elle voulait survivre, elle devait comprendre ce qui se 
passait. 

«Reveille-toi, reveille-toj» , Iui criait son mari, «tu revais». Le 
mari de Laura criait de l'exterieur de la tente: «Nous ne passerons 
pas la nuit avec cette tempete». En la tirant par le bras, if criait de 
faifon hysterique: «La tente s' est affaissee et l' eau penetre a l'inte­
rieur. Nous devons nous presser car le vent nous emporte vers la 
falaise.» 

Questions forme lies 

1. Du est le mari de Laura lorsqu'illui parle? 
2. Du est Laura dans de texte? 
3. A quoi a reve Laura? (Si le participant a fait une reference 
explicite a un episode de reve.) 

Sinon demander: 

Comment trouvez-vous ce texte? (suivi, coherent, etrange) 

Inference at/endue 

Le participant doit modifier la representation globale qu'il 
s'etait faite suite aux trois premiers paragraphes pour integrer 
l'information nouveIle apportee par le paragraphe final. Le 
participant doit consulter ses connaissances en memoire afin 
d'expJiquer le fait que la protagoniste se trouve dans deux situa­
tions differentes au me me moment. Or, l'explication attendue 
correspond a une situation de reve qui permet de resoudre l'episode 
de l'accident d'avion. 

La loterie 

La rumeur devint un fait. La compagnie mettrait a pied trente 
pour cent de ses employes. Dans sa section, Pierre travaillait avec 
deux autres collegues et I 'un des trois devait partir. Le directeur de 
l'entreprise avait deja laisse entendre qu'il serait celui qui partirait. 

Maintenant Pierre etait en route pour un rendez-vous avec son 
gerant de banque. "Monsieur Laplante vous attends», lui dit la 
secretaire en lui indiquant son bureau. «Mes coUegues et moi avons 
discute de votre situation», expJiqua Monsieur Laplante a Pierre. 
«Nous realisons que c'est une grande surprise pour vous, et que cet 
evenement causera un impact majeur dans votre vie quotidienne. 
Avez-vous songe a ce que vous etiez pour faire maintenant? Du est­
ce trop tot pour en discuter? «Pour dire la vente», repJiqua Pierre, 
«la nouvelle m'a stupefait, je ne peux pas croire que cela m'arrive. 
Je n'ai den decide a propos de mon avenir. Cependant, je vais 
d'abord me debarrasser de ma voiture et demenager.» 

«Comment s' est deroulee la rencontre avec le gerant de 
ban que», lui demanda sa femme a la maison. <,Est-ce qu'iJ t' a 
suggere des idees concernant la meilIeure faifon de gerer notre prix 
d'un million de dollars gagne a la loterie?» 

Questions formelles 

I. QueUe est la situation financiere de Pierre? 
2. Pourquoi pensez-vous que Pierre est alle a la banque? 
3. Pourquoi pensez-vous que Pierre veut se debarrasser de sa 
voiture et demenager? 

Inference attendue 

La fin de ce texte exige du participant qu'il remette en question 
le lien qui s' etait etabli entre la presence du personnage principal a 
la banque et la possibilite que ce dernier perde son emploi. En effet, 
l'arrivee d'un gain de 1 million de dollars au demier paragraphe 
oblige le participant, pour une bonne comprehension du texte, a 
associer la presence du protagoruste a la banque avec le fait que 
celui-ci veut obtenir des conseils quant a l'administration de ce 
montant. 

La tehlvision 

La voiture prit une demiere courbe serree avant d'atteindre le 
sommet de la montagne. Le panorama etait majestueux. Un petit 
restaurant etait situe tout pn!s du precipice. Il arreta la voiture. 
L'odeur de la nourriture parvint a ses narines. Il avait faim. Il se 
demandait s'il devait prendre le temps de prendre un bon repas. 
Mais Hies aperifut alors, ses poursuivants. Leur voiture montait au 
travers de la route sinueuse. Il devait se depecher. Il n' aurait pas cru 
qu'ils puissent le rejoindre si vite. 
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Ouvrir le coffre-fort fut plus simple qu'il ne l'avait pense au 
depart. Une semaine avait passe et personne ne l'avait encore 
suspecte. Cela I'avait rendu par trop imprudent et il avait com­
mence a depenser l'argent. C'est de cette fat;:on qu'ils ront depiste 
et main tenant la police etait a ses trousses. Il a a peine reussi a se 
tirer du motel le matin meme. 

Sylvain s'affala pour prendre une position plus confortable. Il 
avait faim et, pour une seconde, il fut tente de se lever pour diner. Il 
entendit distraitement la cloche sonner et le murmure de quelques 
voix. Mais la situation etait trop tendue. il ne pouvait pas bouger. 

«Le diner est pret et les invites sont arrives», annon<,:a la mere 
de Sylvain en rentrant dans la piece. «Ferme le video. Tu ecouteras 
le reste du film plus tard.» 

Questions forme lies 

I. Qu'est-ce que fait Sylvain dans le texte? 
2. Qui est poursuivi? 
3. Quelle activite Sylvain doit-i1 cesser a la demande de sa mere? 

Inference aftendue 

Le participant doit saisir le fait que la premiere partie du recit 
raconte l'histoire d'un film regarde par Sylvain, personnage 
mentionne dans la demiere partie du recit. Le participant doit done 
reconstruire sa representation du texte suite au demier paragraphe 
oll il est revele que Sylvain regarde un film. 

La colonisation de la lune 

La vie n'etait pas facile dans les premieres colonies du continent 
americain. Plusieurs des colons anglais installes a Jamestown, en 
Virginie en 1607 et a Plymouth, au Massachusetts en 1620, sont 
presque morts de la maladie et de la famine. Les colons ne savaient 
pas gerer la nouvelle terre. lis ne savaient pas comment domes­
tiquer la nature ou comment s'entendre avec les Indiens. 

Graduellement, ceux qui sont restes vivants apprirent a s'inte­
grer au milieu. Jls apprirent quelques trucs des Indiens. Ils 
decouvrirent le reste par eux-m€mes. lIs ont maltrise de nouvelles 
cultures comme le tabac. Us ont appris comment vivre dans le bois 
et comment chasser la nourriture. Ils ont adapte leur fa<,:on de vivre 
a leur environnement. lIs se sont integres a r ecologie, 

D'une certaine maniere, les colonisateurs de la Lune vont 
rencontrer encore plus de difficultes. Au moins I' Amerique a r air, 
l'eau et la nourriture. Pas la Lune. La joumee dure deux semaines 
et la nuit dure deux semaines sur la Lune. Sa gravite est faible. Les 
gens vont rencontrer beaucoup plus de difficultes sur la Lune que 
les premiers colons en eurent au Nouveau Monde. 

D'un autre cOte. les gens en connaissent plus sur la Lune 
aujourd'hui qu'ils en connaissaient sur le continent americain dans 
le temps. Nous sommes plus avances scientifiquement ces jours-ci 
et nous pouvons planifier soigneusement la colonisation de la Lune. 

Questions forme lIes 

1. A quelle epoque se deroulent les evenements relates dans ce 
texte? 
2. Qui va coloniser la Lune? 
3. Voyez-vous des liens entre les deux epoques? (Si reference 
explicite a deux epoques a la question (1); Sinon demander: 

Comment trouvez-vous ce texte? (suivi, coherent, etrange) 

Infirence attendue 

Le participant doit comprendre l'analogie entre la colonisation 
de rAmerique et celle de la Lune. La premiere partie du texte 
decrit une situation pas see et la deuxieme partie une situation 
future. 

Annexe 2 

Protocole tel qu'administre aux participants de la presente etude: 

1. Consentement et informations generales 
2. Texte de L' Avian 
3. Test D'Edinburgh (Oldfield, 1971) 
4. Histoires logiques (Weschler, 1969) 
5, Empan de mots (BellevilIe et aI., 1992) 
6. Texte de La Colonisation de la Lune 

Pause 

7. Figure de Rey (copie) (Denman Neuropsychology Memory 
Scale, 1987) 
8, Figure de Rey (rappel immCdiat) 
9. Texte de La Laterie 
10,Figure de Rey (rappel diffen!) 
11. Test des Cloches (Gauthier, Dehaut & Joanette, 1989) 
12. Thxte de La Tetevision 
13. Test de Stroop (Spreen & Strauss, 1991) 
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